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Iba dernière allocution

Ne pouvaint donner in e±tenso Io 1 oxto de lai
derhière allocution do Léon XI11, hous
tenons du moins à la résumer :ussi fidèle-'
mont que possible.

Ie Léon XIII signale le mal commun
aux petits comme aux grands Etats qui,ý
sous le spécieux prétexte de liberté, ontý
dépouillé la forme chrétienne; et rappelle'
Ses efforts incessants pour remedier à ce
mal) soit en consolidant, soit on renouant
les rapports d'usage avec lus gouvernemen ts
itranger8, comme le démontrent les négo-
diations actuelles du Saint-Siège avec la

2o Il affirme Sa résolution de persévérer
dans cette voie, parce que l'unique refuge,
dea3 Aines est Il l'Égise Catholique," dans le
soin de laquelle il est de Son devoir d'ap-
peler tous lüs hommes; et parce qu'il est
bécssare de subvenir, par tous les moyens,
à l'ordre public ébranlé que les Etats ne

possèdent plus la force do défendre, lorsque
la voix de la religion se tait et que la crainte
des lois divines est disparue.

3o, Léon XIII fait remarquer que l'aver'
sien dos peuploï pour la gueirre et la crainte
des maux qu'elle entraine, se manifestent
de plus on plus chaque jour.

4o, Il affirme que la justice et la charitd
sont les fondements do la pai± entre les
Etats.

5e Dieu, dit-il, a 'institué P'Eglise mère
et gardienne de ces douxk vertas, et elle n'a
jamais ou d'occupation plus chère que do
pacifier les nations.

6o, Le Sainît Pontife termine on disant:
"Quels que soient les événements à venir,

quels que soient les jugements et les actes
des hommes, toute Notre action sera tou-
jours dirigée d'après la mêème rèégle.
Finalement, S'il ne Nous est pus possible
de concourir autrement au maintien de la
paig, Nous continuerons certainement à
Nous réfugier, sans que personne p-gisse
Nous on empêcher, vers Celui qui peut agir
comme il veut sur les volontés humaines et
les tourner où il veut "

Le passé est comme ane lampe placée. à
l'entrée de l'avenir, pour dissipeî&r une par-
tie des ténèbrÈs qui le couvrent.

(Lanenaaïs)
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